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Résumé: L'espèce eusociale Ev y l a e u i albipei apparaît primitive avec une 
proportion élevée de mâles en première couvée et un polymorphisme continu 
de ses castes. On a voulu tester les potentialités des ouvrières en les 
soustrayant à l'influence de la reine. On a, pour cela, prélevé des nym-
phes d'ouvrières que l'on a installées dans des nids artificiels. La déso-
cialisation (isolement d'une ouvrière) n'a produit aucun résultat: l'ou-
vrière s'est nourrie puis enterrée, demeurant inactive. Le groupement de 
deux nymphes, la plus lourde étant la plus âgée, a produit une société ac-
tive constituée d'une pondeuse et d'une pourvoyeuse. Le groupement de trois 
nymphes, la première éclose étant la plus lourde, a produit non seulement 
une société active mais un pourcentage exceptionnellement élevé de descen-
dants femelles: 73%. On compare ce résultat à celui obtenu chez des espèces 
proches parentes. On en tire la conclusion que les ouvrières albipei, bien 
qu'elles constituent une caste distincte de celle des reines, semblent en-
core proches de ces dernières par leur capacité à produire des descendants 
femelles. 

Mots-clés: caste, couvée, déiocialiiation, Evylaeui albipei, E. calceatui, 
E. duplex, Halictinae, Halictus macuZatui, H. ligotai, monogynie ioncXion-
neZte, nidi aAti^icieti, onphelinage, polymorphisme. 

Sunmary: Potentialities of the workers of Evylaeui albipei (F.)(Hymenoptera, 
Halictinae). 

Evylaeui albipei, an eusocial species, looks rather primitive with a 
high percentage of maies in the first brood and a continuous polymorphim of 
his castes. The potentialities of the workers have been controlled by with-
drawing them from the influence of the queen. Worker pupae were therefore 
mtroduced into artificial nests. Isolated workers did not become active: 
they only fed then remained within their nest. Two worker pupae introduced 
into a nest, the oldest being the heaviest, produced an active society com-
posed of a dominating egg-laying worker and another worker doing ail of the 
pollen foraging. Three pupae put into a common nest, the oldest being the 
heaviest, set up an active society which produced an unusual percentage of 
female offspring: 73%. This resuit is compared with that obtained in close-
ly related species. It is inferred that the workers of albipei, even if 
they compose a différent caste from that of the queens, still come near to 
the last with their ability to produce female offspring. 
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INTRODUCTION 

EvylaeuS albipes est une espèce eusociale à deux couvées distinctes 
(Plateaux-Quénu 1989), la première formée d'ouvrières et de mâles, la se-
conde constituée de futures fondatrices et de mâles. Après avoir souligné 
le caractère social de cette espèce, je l'ai comparée à sa proche parente 
sympatrique E. calceatuS. E. albipes semble plus primitive qu'E. calceatui: 

- la proportion de mâles 
y est beaucoup plus élevée 
en première couvée (de 20 
à plus de 50% dans certai-
nes sociétés); - le poly-
morphisme des castes est 
continu avec un large re-
couvrement de taille; ce 
recouvrement est minime 
chez calceatus dans les 
mêmes conditions d'éleva-
ge (fig.l). La différence 
de taille entre fondatri-
ces et ouvrières est tou-
tefois hautement signifi-
cative chez albipes avec 
une probabilité inférieure 
à un pour mille. 

Si le niveau social 
d 'E. albipes est inférieur 
à celui d'E. calceatus, si 
les ouvrières sont morpho-
logiquement proches des 
fondatrices, peut-être 
sont-elles moins éloignées 
physiologiquement de cel-
les-ci, moins engagées 
dans le processus de la 
différenciation sociale. 

Mon propos est de tester les potentialités des ouvrières en les sous-
trayant à l'influence de la reine. 

MATERIEL ET METHODES 

Je prélève des nymphes ouvrières, filles de fondatrices provenant des 
Eyzies ayant hiverné 7 mois au réfrigérateur. Je les installe dans des nids 
artificiels. Ces nids sont modelés dans du sable argileux introduit dans 
des éléments d'élevage de 9 millimètres d'épaisseur; ils comportent, selon 
les expériences, 1, 2 ou 3 cellules fermées entourées d'une cavité débou-
chant dans un conduit unique (fig.2). Chaque cellule, numérotée sur la vi-
tre qui la recouvre, reçoit une nymphe dont le poids et l'âge sont connus. 
L'ouvrière qui résulte de l'éclosion de cette nymphe se trouve marquée par 

S 5.5 6 6.5 7 7,5 8 

Fig.l.- Vaniation de taille des deux castes 
chez E. albipes (zone de lecouvtiement en qua-
drillé] et E. calceatus (zone de lecouvlement 
en pointillé). A, longueur, de l'aile; T, la/i-
geuA de la tête, en millimét'ies. 

Fig.l.- Size variation in the two castes oi E. 
albipes (checkeAed cuiea: size ovenZap) and E. 
calceatus (stippled anea: size oveilap]. A, 
uiing length; T, head width, in mWUmet>tes. 
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sa taille et donc reconnaissable. 
Les éléments contenant ces nids artificiels sont placés dans des cages 

d'élevage d'un volume d'un mètre cube (Plateaux-Quénu 1989). 
De nombreux mâles volent dans ces cages: ils fécondent les — 
ouvrières dès leurs premières sorties. 

La descendance obtenue à partir de ces ouvrières, grou-
pées ou non, est elle-même prélevée au stade nymphe, pesée 
puis élevée jusqu'au stade imaginai dans des cellules mou-
lées dans un bloc de paraffine ou de plâtre, lui-même pla-
cé dans une boîte de Pétri renfermant un coton humecté quo-
tidiennement . 
Fig. 2.- Schéma d'un nid artificiel à deux ceJLlules. 

Fig.2.- Scheme ofi a two cells artificial nest. 

RESULTATS 

Désocialisation. 

Une nymphe ouvrière isolée est placée dans un nid artificiel à une 
seule cellule. La nymphe libère un imago qui ouvre sa cellule, sort dans le 
conduit, ouvre l'entrée du nid, fait un vol d'orientation, se nourrit, co-
pule, remplit de terre la cellule natale et la cavité qui l'entoure. Huit 
jours plus tard, on ne voit plus voler l'ouvrière. Dans trois expériences 
similaires, je l'ai retrouvée inactive, dans une logette verticale, tronçon 
de conduit totalement isolé par de la terre du reste du conduit. 

2°) Groupement de deux nymphes ouvrières. 
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Fig.3.- Nid 60-1. Descendance de deux ou-
vrières groupées (•) ; l'ÇI est seute acti-
ve. V, poids nymphal en milligrammes; J, 
jours d'approvisionnement précédés par le 
numéro d'ordre de chaque cellule, A=mâle. 

Fig.3.- Hest 60-1. Progeny of two grouped 
workers (•) ; is the only active one. V, 
pupal weight -cri milligrammes; J, days of, 
pollen collecting preceded by the number 
of each cell. A=male. 

A. Nid 60-1 avec £ 1 > $ 2 . 

Les ouvrières éclosent à 
un jour d'intervalle, l'Hl le 
23-VI, l'§2 le 24-VI. L'§1 ap-
provisionne six cellules du 1er 
au 11—VII puis ferme son nid. 
J'ouvre ensuite le nid complet: 
c'est un rayon de six cellules 
contenant uniquement du couvain 
mâle (fig.3). Je dissèque l'Jl 
(fig.4): ses ovaires sont déve-
loppés. L'^2 est retrouvée, 
bien en vie mais inactive, dans 
une logette isolée à quelque 
distance du fond du conduit. 

L'^l a dû être stimulée, 
lors de son entrée en activité, 
par la présence d'une compagne. 
Elle a complété six cellules, 
comme une fondatrice mais n'a 
engendré que des mâles bien 
qu'elle ait été fécondée. 
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Fig.4.- Nid 60-1. Etat ovarien de* 

?1 (pondeme.) et 2 (inactive et i*o-
ée). A, longueur de l'aiZe; T, lar-

geur. de la tête, en millimètre*. 
Fig.4.- Ne*t 60-1. Ovarie* of gJ 
(egg-loyer) and §2 (inactive and i-
*olated). A, wing length; T, head 
width, in miltbnetre*. 

B. Nid 63-1 avec Çl >£2. 
Les ouvrières éclosent à un 

jour d'intervalle. Six jours après 
l'éclosion de la première, l'jj2, la « 
plus petite, récolte du pollen quo-
tidiennement avec un jour de repos de temps à autre. L'Hl 

«9 2S-8 
i? 
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Fig.5.- Nid 63-1. Veicendance de deux ouvrière* 
groupée* (•), £7 > §)2. p, poid* nympkal en mil-
ligramme*; J, jour* d'approvisionnement précé-
dé* par le numéro d'ordre de chaque cetluZe. O-
fmeJile; &=mâle. 
Fig.5.- Ne*t 63-1. Progeny of tuio i 
grouped uiorker* ( • ) , J J > J 2 . P, pu-
pal weight in milligramme*; J, day* 
of pollen collecting preceded by the 
number 0f each cell. 0=,female; fina-
le. 

Fig.6.- Nid 63-1. Etat ovarien de* 
87 (pondeu*e) et 2 (pourvoyeuse). A, 
longueur de l'aile; T, largeur de la 5 : 
tête, en millimètre*. 

ne sort qu'à deux 
reprisés pour se nourrir. 

J'interromps l'appro-
visionnement du nid pour 
en examiner la population 
avant les premières éclo-
sions imaginales. J'y trou-
ve 18 descendants mâles et 
une seule femelle en posi-
tion 10 (fig.5). 

Dans le cas présent, 
une société s'est consti-
tuée avec l'Çl, la premiè-
re et la plus grande, 
jouant le rôle de pondeu-
se, l'H2, la plus petite, 
celui de pourvoyeuse (fig. 
6). Elle ressemble à une 
société digyne. Elle n'en 
diffère que par la faible 
production de couvain fe-
melle: 5Z dans le cas pré-
sent. 

Fig.6.- Ne*t 63-1. Ovarie* of §7 
(laying egg.i) and (gathering pol-
len) . A, uiing length; T, head uiidth, in millimétré*. 
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C. Nid 65-1 avec fll~ 

O - , 
A - J 
• - cr* J 2 Ç approv 

2 fj groupées 0 
_ 28.5% j ; 71.5 % <f 

S' S' 

Deux nymphes ouvrières 
de poids sensiblement égal 
(ngl = 33mg, n82 = 33,7mg) 
parviennent le même jour à 
l'état imaginai, la premiè-
re quelques heures avant la 
seconde; elles sont mar-
quées, pour être reconnues, 
la première en blanc, la 
seconde en rouge et placées 
dans les cellules d'un nid 
artificiel après une légère 
anesthésie. Six jours plus 
tard, elles approvisionnent 
toutes deux, simultanément, 
la cellule 1. Le surlende-
main 
vient 
blanche (61) pondeuse: la 
division du travail s'est 
instaurée. J'interromps 
l'approvisionnement du nid 
Pour en examiner la popu-
lation: les ovaires des ou-
vrières groupées sont l'un 
développé (Jl), l'autre non développé (JI2) tout comme ceux de la figure 6 
La descendance comprend, à ce jour, 50*et 2ç (fig.7). 

lin, l'JJ rouge (02) de-
Lent pourvoyeuse, l'ïji 

Fig.7.- Nid 65-1. Vuc.zndan.ee. de deux ouvriè-
res groupées ( • ) , u Q2. p, poids nymphal 
en milligrammes; J, jour.s d'approvisionnement 
précédés par le numéro d'ordre de chaque cel-
lule. 0={emelle; Ae£A=mci lb . 

Fig.7.- Nest 65-1. Progeny ofa two grouped wor-
kers (•), J2. P, pupal weight in milli-
grammes-, J, days 0(5 pollen collecting preceded 
by the number Ojj each cell. O-female; a and A -
maie. 

3°) Groupement de trois nymphes ouvrières. 

Nid 64-1 avec > £2 >Ç3. 

L'gl éclôt le 10 juin, l'JJ2 le 14, l'J3 le 18. Dès le 21 juin, 1*^3, 
marquée en rouge, approvisionne une cellule par jour en sautant un jour de 
temps en temps. L'^2, marquée en vert, participe à l'approvisionnement de 
7 des 22 cellules complétées dans ce nid. 

3'examine le nid avant les premières éclo-
sions imaginales, le jour où l'8 rouge approvi-
sionne la cellule 23 (fig.8). L examen des ovai-
res des 3^ (fig.9) montre une différenciation 
très nette en pondeuse (^1), pourvoyeuse princi-
pale (jj|3), seconde pourvoyeuse (^2). Dans cet e-
xemple (fig.10), le nombre de jours d'approvi-
sionnement varie en sens inverse du développe-
ment ovarien et de celui du tissu adipeux et 
dans le même sens que le rang social et le rang 
de taille. 

Fig.S.- Nid 64-1 à 23 cellules. En pointillé: nid 
artificiel d'origine. 

Fig.S.- Nest 64-1 with 23 cells. Votted line: i-
nitial anti&icial nest with 3 cells. 

I" 
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Fig. 9.- Nid 64-1. Etat ovarien des tAois ou-
vrières groupées Cl, {J ^ §2 > £ 3 . A, lon-
gueur de l'aile; T, largeur de la tête. 
Fig. 9.- Nest 64-1. Ovaries of the three grou-
ped workers (•), > §2 > Q3. A, wing 
length; T, head width, In mWUmetr.es. 

Quant à la descendance 
obtenue dans une telle socié-
té (fig.11), elle comporte 
6/ et 16o soit 27% de mâles 
et 73% de femelles: le pour-
centage de femelles ainsi ob-
tenues est donc très élevé. 
Il n'existe aucun chevauche-
ment de poids entre les nym-
phes des deux sexes. 

Dans ce cas, la société 
a fonctionné comme une socié-
té trigyne, avec une pondeuse 
et deux pourvoyeuses, et pro-
duit un nombre important de 
descendants femelles. 

Deux expériences réali-
sées avec < ^2 n'ont don-
né aucun résultat pas plus 
qu'un essai à 3H, avec 

Fig.10.- Nid 64-1. Hiérarchie 
sociale dam un groupe de trois 
ouvrières. ». 
Fig.10.- Nest 64-1. Social hie-
rarchy In a group of three wor-
kers ». 

Fig.11.- Nid 64-1. Des-
cendance de trois ouvriè-
res groupées ( • ) . P, 
poids nymphal en mi&ll-
grammes; J, jours d'ap-
provisionnement précédés 
par le numéro d'ordre de 
chaque cellule. Oet® = 
femelles; a et a-mâles. 

Fig.11.- Nest 64-1. Pro-
geny of three grouped 
workers (•). P, pupal 
weight In milligrammes; 
J, days of pollen col-
lectlng preceded by the 
number of each ceZZ. 
O and® - females; a and 
A =mates. 
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DISCUSSION 

Quelques auteurs ont décrit des expériences de même type chez des Ha-
lictinae à deux couvées distinctes. 
- Dans le genre Hallctui, Knerer (1980) a observé la descendance de socié-
tés orphelines d'ouvrières chez deux espèces qui montrent un large chevau-
chement de taille entre les castes. Avec 2 ̂  groupées d 'H . maculatui et 
3 g d 'H . ILgatui, il n'a obtenu que des descendants mâles (16 mâles dans 
ce dernier cas). 
- Dans le genre EvylaeuS, Sakagami et Hayashida (1968), étudiant E. duplex, 
espèce affine d'E. calceatui6, ont été frappés par le très faible pourcen-
tage de descendants femelles produits par des ouvrières provenant de nym-
phes orphelines, isolées ou groupées. 1 d isolée a produit 2 d" ; 5 nids à 
2 )j) groupées ont produit respectivement T, 2, 3, 4 et 4 et" . Les auteurs 
ne relatent aucun cas d'association de 3 J et passent ensuite à des grou-
pes d'ouvrières plus nombreuses (4 à 9 10 à 20 100 g, ayant produit 
au total 13,7% de femelles). 

J'ai fait moi-même des expériences de même type sur E. calceatui) 
(Plateaux-Quénu 1974, 1979 + résultats non publiés), proche parente d'E. 
olbipes, et constaté le faible pourcentage d'ouvrières produites dans des 
groupes formés de 2 à 6 J : 11% de femelles. 

Ces premières expériences effectuées sur E. alblpei entraînent les 
conclusions suivantes: 
- les ouvrières isolées ne semblent pas entrer en activité; 
- les groupes de 2 ou 3 ouvrières entrent facilement et rapidement en ac-
tivité; 
- les ouvrières groupées par 2 et 3 peuvent former des sociétés dans les-
quelles s'instaure une monogynie fonctionnelle assortie d'une division du 
travail; 
- voici la descendance des sociétés d'ouvrières concernées par cette étude: 

. nid 60-1, 28 (1 seule active = pondeuse + pourvoyeuse) 
—»-100% c< (n=6)(nid complet) 

. nid 63-1, 28 (2 actives = 1 pondeuse + 1 pourvoyeuse) 
—»-5% Ç (n=l) + 95% <s" (n=18) (nid incomplet) 

. nid 65-1, 28 (2 actives = 1 pondeuse + 1 pourvoyeuse) 
—»-28,5% ç (n=2) + 71,5% cf̂ (n=5) (nid incomplet) 

. nid 64-1, 38 (3 actives = 1 pondeuse + 2 pourvoyeuses) 
—»-73% £ (n=16) + 27% a" (n=6)(nid incomplet); 

cette descendance de 3 ̂  groupées comporte un nombre exceptionnelle-
ment élevé de femelles; 
- comme dans le cas des nids polygynes, les ouvrières groupées par 2 ou 
Plus fonctionnent de façon permanente ce qui occulte la production discon-
tinue du couvain en couvées séparées par une période de repos; 
- dans l'instauration de la dominance sociale, il semble qu'il existe un 
conflit entre rang d'éclosion et rang de taille et qu'une société se cons-
titue d'autant plus facilement que la première ouvrière éclose est la plus 
grande. 

Les ouvrières d'E. alblpei semblent moins différenciées, physiologi-
quement, que celles d'espèces affines. Elles seraient encore proches des 
fondatrices par leur capacité à produire, quand elles sont groupées à l'é-
tat de nymphes, des descendants femelles . Elles seraient, apparemment, 
peu "ouvrières". 
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Reste à connaître la caste des descendants femelles d'ouvrières ainsi 
obtenus. Si c'étaient de futures fondatrices, les ouvrières d ' a l b l p e i se-
raient, potentiellement, une génération d'été et non une couvée, tel un ré-
sidu de la situation solitaire à deux générations successives. Si c'étaient 
des ouvrières, sans doute entreraient-elles en activité dans le nid natal 
et garniraient-elles en pollen de nouvelles cellules dans lesquelles leur 
mère pondrait; celle-ci deviendrait alors, telle une fondatrice, la mère de 
deux couvées successives. Pour résoudre ce problème, il me faut suivre le 
devenir des descendants d'ouvrières en les laissant poursuivre leur cycle 
dans le nid natal. 
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